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Nach Abschluss seines Studiums in Istanbul kehrt Senan in seine heimatli-
che Provinz zurück, entschlossen, hier seinen ersten Roman zu veröffentlichen. 
Die Finanzierung des Plans erweist sich als kompliziert, auch deshalb,  
weil der eigene Vater überall Schulden gemacht hat. Nach dem meisterlichen 
Cannes-Sieger Winter Sleep scheint Nuri Bilge Ceylan noch tiefer vorzu- 
dringen in den Zauber des Literarischen im Kino: Ein Genuss.

A la fin de ses études, Senan rentre chez lui, en province, bien décidé à  
publier son premier roman. Cependant, en financer la publication se révèle 
plus difficile que prévu. Après Winter Sleep, c’est un nouveau chef-d’œuvre 
que nous offre le cinéaste turc Nuri Bilge Ceylan avec ce Poirier sauvage  
(The Wild Pear Tree), poème magnifique et élégiaque, un récit sublime qui  
se développe directement sous nos yeux.

Faszination Literaturwerdung
Immer schon wollte Sinan Schriftsteller  
werden. Zurück aus Istanbul in seinem anatoli-
schen Heimatdorf holen ihn die Schulden 
seines Vaters ein und Fragen, die sich ihm 
und uns stellen. The Wild Pear Tree, der Titel 
des neusten Films von Nuri Bilge Ceylan, 
steht auch für den Titel des ersten Romans, 
den Sinan verfasst hat. Wir schauen gewisser-
massen einem Buch in seiner Entstehung zu, 
ohne dass wir uns dessen bewusst wären.  
Es wird auch nicht geschrieben, es bildet sich 
aus und mit dem, was sich da eben gerade 
abspielt. Man könnte auch sagen: Wir schauen 
der Literatur beim Literaturwerden zu.

Sinan wird als Lehrer arbeiten und muss 
fürchten, in den Osten versetzt zu werden.  
In der Schule wie in der Kultur hat man es in 
der Türkei von heute nicht einfach. Freies 
Denken ist nicht erwünscht und schädlicher 
als Rauchen. Es könnte Fragen stellen oder 
sich lustig machen, beides Dinge, die Auto-
kraten nicht mögen. Aber Nuri Bilge Ceylan ist 
kein Filmemacher, der seine Lebenszeit mit 
dem Oberflächenhandwerk Politik vergeuden 
möchte. Seine Filme sind existenzielle, und 
dadurch werden sie erst recht politisch. Hier 
visualisiert er wie gewohnt bestechend und 
dialogisiert in literarischer Grösse. Die Bilder 
geben der Sprache Raum, im Ton wirkt auch 
ein Schweigen oder der Hauch des Windes 
ausdrucksstark. Und wann hat man im Kino 
zuletzt so abgehoben bei einem Kuss wie hier 
am Brunnen bei den Bäumen? Einem Ceylan-
Film sollte man offen begegnen, dann 
wünscht man nach drei Stunden, das Schauen 
und Lauschen mögen noch lange dauern.  
Der Türke schafft es, uns gar nicht merken zu 
lassen, dass er am Erzählen ist, während 
seine Kamera doch nur mal diese oder jene 
Szene diskret betrachtet. Kein Filmemacher 
ist heute so nah am Literarischen und gleich-
zeitig so unaufdringlich stark visuell. 
Walter Ruggle

Mitwirkende/Fiche technique
Regie/Réalisation/Montage: Nuri Bilge Ceylan
Drehbuch/Scénario: Akin Aksu, Ebru Ceylan, 
Nuri Bilge Ceylan
Kamera/Image: Gökhan Tiryaki
Ton/Son: Andreas Mücke Niesytka
Produktion/Production: Zeyno Film
Sprache/Langue: Türkisch/turc d/f 
Dauer/Durée: 190 min.

Darstellende/Fiche artistique
Aydin Doğu Demirkol, Murat Cemcir, Bennu 
Yildirimlar, Hazar Ergüçlü, Serkan Keskin,
Tamer Levent, Akin Aksu, Öner Erkan

«Literarischer und elegischer als das 
Leben sich hier ausbreitet, kann man gar 
nicht filmen.» Michael Sennhauser, SRF 

«The Wild Pear Tree ist der Zugriff  
des Kinos auf die Verschwiegenheit der 
Dinge und der Welt – aber nicht, weil  
sie in diesem Film zu sprechen beginnen 
würde, sondern, im Gegenteil, weil das 
Schweigen der Welt hörbar wird, sobald 
die Sprache schön wird, sobald sie 
Literatur wird, aber eben gerade noch 
nicht ist.» Lukas Stern, Critic

«Toujours trop tardive, toujours remplie 
de fureur et de remords, la douce récon-
ciliation des fils et des pères est un 
horizon trop rarement atteint pour ne 
pas toucher au cœur tous les fils et tous 
les pères du monde.» Le Monde

«Il est essentiel que tout être humain 
puisse prendre le risque de sortir de son 
refuge pour se mêler aux autres. S’il 
s’en éloigne trop, il peut perdre petit à 
petit sa propre centralité, son identité. 
Mais si la peur d’en sortir est trop grande, 
alors il recule et se renferme sur lui-
même, arrêtant ainsi de grandir et 
d’évoluer.» Nuri Bilge Ceylan 

L’homme derrière les mots
Que faire quand on habite la province à la  
fin de ses études? Senan n’a pas trop de choix, 
entre passer un concours d’enseignants et 
tâcher d’avoir le meilleur résultat possible  
et éviter ainsi d’être envoyé dans des régions 
troublées «à l’est», ou faire l’armée – en fait,  
à l’est certainement aussi. Mais, pour l’instant, 
Senan est surtout pressé de faire imprimer 
son premier roman. Et cela coûte de l’argent 
qu’il n’a pas et ne peut pas espérer trouver 
auprès de la famille avec son père endetté 
jusqu’au cou. Et ses démarches pour en 
obtenir ne le mènent qu’à ses propres contra-
dictions: que veut-il au juste et est-il si 
différent des autres?

Sublime. Tout simplement sublime, ce récit  
qui se développe sous nos yeux. Nuri Bilge 
Ceylan continue dans la veine de sa palme 
d’or, Winter Sleep, scrutant la société turque 
– ici, provinciale –, au gré de dialogues 
superbement menés, qui nous entraînent dans 
des débats politiques, philosophiques ou 
littéraires. Rien d’ennuyeux dans ces joutes 
oratoires car chacune est à la fois claire et 
porteuse, en plus de sens, d’un suspens qui 
retient avec aisance l’attention du spectateur. 
L’image filme avec finesse les tensions sur  
les visages, suscitées par ces paroles. Ce sont 
alors véritables moments de cinéma auxquels 
on assiste, tels qu’on se surprend parfois  
à regretter qu’ils s’arrêtent. Pourtant, le réalisa-
teur fait bien attention à ne favoriser aucun de 
ses personnages. Chacun laisse voir ses 
défauts et sa propension à faire les choix les 
plus faciles sans vraiment oser les assumer. 
Ainsi en est-il de Senan, de son père  
et d’autres rencontrés au cours du film …  
Il n’empêche qu’ils restent sympathiques: 
chez Ceylan, les mots sont importants, en ce 
qu’ils nous montrent l’humanité des gens  
qui s’abritent derrière eux. 
Martial Knaebel

Nuri Bilge Ceylan, Turquie 2018
The Wild Pear Tree – Die Wildbirne

LE POIRIER SAUVAGE
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